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L’auteur

Fabien Fournier est un auteur dit « transmédia ». Depuis tout petit, il écrit des nouvelles et dessine des bandes dessinées et mangas. En 2000, il scénarise, réalise et post-produit ses premiers films amateurs et web-séries diffusés sur Internet, avec Final Quest, Lost Levels, Syrial et Phoenix. Parallèlement, il écrit, double et publie une trentaine d’histoires audio.

En 2008, il lance Noob sous forme de web-série et commence à vivre de sa plume en devenant écrivain et scénariste pour les éditions Octobre et Soleil. Noob devient une licence transmédia, se développant à travers des romans, bandes dessinées, light novels, mangas, et même un jeu vidéo de type RPG. Chaque média propose un contenu à la fois indépendant, inédit et complémentaire. En 2014, il crée Néogicia, qui vient enrichir le lore du monde d’Olydri. Depuis 2025, cet univers étendu s’appelle l’Olydriverse.

La web-série Noob propose une histoire complète en 11 saisons, achevée en 2024 (22 heures de fiction vidéo), un film sorti en 2025 (2 heures), ainsi que de nombreux épisodes one-shots pouvant être regardés indépendamment, tout en complétant la timeline de l’univers étendu.

En 2011, Fabien Fournier cofonde Olydri Studio avec Anne-Laure Jarnet et Mathieu Zecchini. Cette société assure l’indépendance artistique de l’Olydriverse.

En 2013, Noob bat le record européen de financement participatif. Une trilogie (la première financée par Internet pour Internet) est produite afin de conclure le deuxième cycle de Noob en vidéo. Elle sort entre 2015 et 2017, avec des avant-premières au Grand Rex de Paris les 10 et 11 janvier 2015, puis le 5 février 2017, devant plus de huit mille spectateurs au total.

En septembre 2014, Noob remporte l’Award de la meilleure web-série internationale aux Streamy Awards de Los Angeles (Hollywood).

En 2017, Noob bat à nouveau le record européen de financement participatif et devient la première levée de fonds à dépasser la barre du million d’euros sur le continent. Un jeu vidéo Noob de type RPG est alors développé de manière indépendante, sans investisseurs tiers. Malgré un budget limité à seulement 700 000 euros (très bas pour ce secteur) il est terminé en 2023, traduit en six langues, puis édité en version physique sur Nintendo Switch, PlayStation et Xbox.

En 2022, Noob bat une nouvelle fois son propre record européen de financement participatif dans la catégorie vidéo. Grâce à cette campagne, la onzième et dernière saison numérotée de la web-série voit le jour en 2024. En 2025, un nouveau film Noob, à la fois autonome et complémentaire, est projeté en avant-première au Grand Rex de Paris, devant plus de deux mille spectateurs.

Aujourd’hui, Fabien Fournier donne des conférences en France et à l’international (Suisse, Belgique, Nouvelle-Calédonie, Québec...) sur les thèmes de la fiction vidéo sur Internet, de la création d’univers étendus, du transmédia et du financement participatif. Il lui arrive également d'intervenir à l’université en tant que vacataire, tout en continuant à écrire ses romans, light novels, encyclopédies, et à scénariser ses bandes dessinées, mangas, jeux vidéo, histoires audio et fictions vidéo, dont il assure aussi la réalisation, le montage et la post-production.

Sur le plan artistique, l’Olydriverse se poursuit de manière indépendante chez Olydri Studio, grâce au soutien de sa communauté.
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NIVEAU 1

- Lorth Kordigan -
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Glacesang n’avait jamais aussi bien porté son nom qu’en cette sombre nuit du Quatrième Âge. La capitale de la Coalition, orpheline de son seigneur et maître assassiné par un certain Tabris, était en flammes. Sans le général Helkazard, formidable stratège de guerre de cette faction à l’étendard rouge floqué d’un phénix blanc, la garde, décimée, ne savait plus où donner de la tête. La chaîne de commandement n’était plus opérationnelle. La déroute administrative d’une armée sans leader profitait à l’ennemi. Ces derniers étaient parvenus à enfoncer les portes massives des remparts sud et ouest à l’aide de béliers, pendant que leurs escadrons à dos de montures volantes bombardaient civils et militaires en pleine débandade. Les joueurs, venus prêter main-forte aux PNJ, redoublaient d’efforts pour protéger la cité située au cœur du continent d’Örn. Même la guilde Roxxor, pourtant leader du classement général d’Horizon 2.3, était submergée.

— Le beffroi de Persastre va céder, évacuez l’édifice sur-le-champ ! hurla Roxana à l’attention d’une dizaine d’alliés aux prises avec l’envahisseur au milieu des flammes.

— Les soldats commencent à battre massivement en retraite ! Si ça continue comme ça, on va perdre la cité ! s’inquiéta Decklan en pourfendant de ses saïs un individu à la peau blafarde parcourue de veines apparentes.

— Je ne le permettrai pas ! tonna l’élémentaliste du feu en générant un panache de magie rougeoyant dans le creux de ses mains avant de propulser une onde de choc carbonisant huit PNJ.

— Trouvons la quête pour en finir avec cet event ! Je suis sûr que la solution n’est pas de faire front devant cette horde de Sansâmes, intervint Battos dont la sérénité tranchait avec la tension ambiante. Ils arrivent par vagues successives depuis plus d’une heure et je ne perçois aucune accalmie. Le mécanisme du jeu nous pousse vers une autre issue, mais laquelle ?

— Nos espions et nos éclaireurs n’ont rien trouvé aux alentours de Glacesang. Il n’y a pas l’ombre d’un chef à abattre pour les mettre en déroute ! s’exclama l’assassin en tournoyant pour tenir à distance un regroupement d’envahisseurs tentant de l’encercler.

— Alors, il faut chercher au cœur de la capitale. Je ne vois que cette solution ! en déduisit le druide tout en enveloppant ses compagnons d’une lueur verte destinée à remonter leur score de points de vie.

— Très bien... réfléchit Roxana. Prenez les meilleurs éléments de vos guildes respectives et arpentez les lieux clés de la cité. On reste en contact via le canal général de discussion. Si dans une demi-heure on est toujours bredouilles, on n’aura pas d’autre choix que celui d’appeler Amaras à la rescousse !

— Ça risque de ne pas beaucoup lui plaire, s’inquiéta Decklan. Il a exigé de n’être dérangé sous aucun prétexte. Il est en plein entraînement en vue de son duel face à Fantöm et Spectre.

— C’est un cas de force majeure ! insista la joueuse, inflexible, en générant un panache d’énergie enflammé.

Le pouvoir fut dirigé d’un mouvement du bras vers quatre Sansâmes sur le point de bondir de leur dragon ailé. Les assaillants se consumèrent avant même de toucher terre.

— La guilde du Bois mort se charge de la zone sud-est, annonça le druide.

— Celle de l’Ombre hurlante ira au sud-ouest, enchaîna l’assassin.

— Les Player Killer couvriront le nord, conclut l’élémentaliste du feu en s’élançant aussitôt dans une ruelle déserte.

Vue du ciel, Glacesang ressemblait à un immense brasier agrémenté de lueurs multicolores fusant dans la nuit en émettant des souffles stridents. Ces dernières prenaient source en divers points stratégiques surpeuplés et se reflétaient sur les parois glacées des montagnes encerclant la cité mère de la Coalition. Les utilisateurs de magie catalysaient le mana alentour et soignaient, attaquaient ou protégeaient, pendant que les combattants au corps à corps se ruaient au cœur des mêlées en poussant des hurlements rageurs. Le cliquetis des lames fracassées, ponctué du bruit sourd des explosions, se perdait en échos dans l’obscurité par-delà le relief accidenté de cette région hostile. La bataille se déroulait au sol, mais aussi dans les airs. Des centaines de cavaliers à dos de montures volantes tourbillonnaient, s’élevant, piquant du nez ou tombant lourdement, terrassés par une salve magique, une lance, une flèche ou autre projectile meurtrier ayant croisé leur route. 

Parmi la nuée de formes obscures fourmillant dans le chaos ambiant, un griffon au pelage nacré et argenté, enveloppé d’une aura orangée, déchira les ténèbres et balaya dix Sansâmes. Sur son dos, solidement harnaché, un mage arborant une robe bleu roi aux symboles brodés accumulait une dose de mana nécessaire à une nouvelle offensive, laquelle lézarda le ciel et fut aussi dévastatrice que la première. Son visage, dissimulé derrière le légendaire masque Anonymium au revêtement doré, ne laissait aucun doute quant à son identité. Il s’agissait d’Heimdäl, le chef de la guilde Justice. Comptant parmi les joueurs les plus puissants d’Olydri, ce dernier se montrait à la hauteur de sa réputation.

— Comment la situation évolue-t-elle de votre côté ? s’enquit le mage sur le canal vocal de son groupe.

— Au sol, c’est tendu, signifia une femme avec une pointe d’agacement.

Il s’agissait de Saphir, l’impitoyable directrice des ressources humaines ayant fait pleurer plus d’un niveau cent au moment de son entretien d’admission.

— Et de ton côté, Ystos ? insista-t-elle.

— Les PNJ de la Coalition se font de plus en plus rares, observa le druide. On n’a plus de support, leurs défenses sont sur le point de céder.

— Quand je pense à la Bataille de Centralis, cette situation me met hors de moi ! s’indigna la paladine. Il n’y a pas si longtemps, on était contraints de protéger bec et ongles notre capitale contre une offensive lancée par cette faction, et aujourd’hui, nous voilà en train de leur prêter main-forte ! C’est le monde à l’envers !

— Il ne faut pas voir les choses de cette manière, tempéra le druide. Nous suivons simplement les étapes d’une succession de quêtes. Le Phénix du feu nous a expliqué la nouvelle donne géopolitique, suite à l’apparition de cet ennemi commun. Au final, sa stratégie est logique. La quatrième faction est régie par le chaos. Si le berceau de la magie originelle venait à tomber, l’Empire s’effondrerait inévitablement tôt ou tard. Nous avons beau détenir la technologie, nous ne sommes pas armés pour lutter contre un être aussi puissant que Saralzar, d’autant qu’il est parvenu à rassembler une armée de Sansâmes ! En volant au secours de la Coalition, nous préservons nos propres chances de survie... Nous n’avons pas vraiment le choix !

— Je sais, concéda la joueuse, mais ça m’énerve quand même !

— C’est compréhensible, souligna son interlocuteur à la voix caverneuse. Tu n’as qu’à te dire que grâce aux sbires du Chaos, l’Empire retrouvera son hégémonie plus tôt que prévu.

— Je te trouve bien optimiste... lança Saphir, dubitative.

— On manque de données pour avoir une vision claire des événements, signifia Ystos, toujours aussi pragmatique. Dans un premier temps, terminons cette bataille, puis on enquêtera.

— J’approuve, ponctua la paladine.

— Il se passe quelque chose d’étrange, constata le mage. Vu du ciel, on dirait que l’ensemble des PNJ converge vers le palais. J’ai l’impression que l’event pousse les joueurs à se diriger vers ce point.

— Reçu cinq sur cinq, confirma sa sœur d'armes. On se retrouve devant l’entrée dans deux minutes !

— Ok, conclut le soigneur en suivant un escadron de soldats en déroute.

Sculpté directement dans la roche noire de la montagne d’Etermine surplombant Glacesang, l’immense édifice à l’architecture gothique, dont les plus hautes tours transperçaient les nuages, semblait imprenable. L’essentiel des forces défensives encore valides s’était massé devant l’unique accès, dont la puissante grille bardée de pics en métal acérés avait été abaissée. Unis dans un ultime rempart, ils repoussaient les Sansâmes avec panache. Dans une telle situation, nul besoin de leader ou de stratège, il fallait simplement tenir les positions le plus longtemps possible. Roxana bousculait avec mauvaise humeur quiconque se trouvait sur sa route, peu importait qu’il soit allié ou ennemi. Le temps pressait ! La quatrième faction s’était jouée des défenses de sa capitale en forçant les portes, en balayant la garde d’élite, en envahissant les rues, et elle se situait désormais à proximité du lieu le plus sensible. Elle devait mettre fin à cette mise à jour dévastatrice et vite ! L’élémentaliste du feu entra, arpenta le hall prestement, jeta un œil de part et d’autre afin de vérifier si tout était à son emplacement habituel, poursuivit sa route, monta les escaliers, et continua son inspection sans ralentir la cadence. Pour l’instant, nul n’était parvenu à pénétrer l’ancienne demeure du général Helkazard. Les couloirs aux murs sombres et au sol recouvert d’une moquette en velours rouge étaient déserts. Tous les PNJ étaient partis au front. Après une demi-douzaine de minutes de ronde, la numéro deux de la guilde Roxxor fut interpellée par des éclats de voix suspects. Intriguée, elle se dirigea vers l’origine de cet indice troublant. Au fur et à mesure qu’elle se rapprochait, elle discernait plusieurs timbres différents. Plusieurs personnes se disputaient. Qui donc pouvait se trouver dans la salle du trône à un moment pareil ? Cette dernière, restaurée suite au duel ayant opposé leur ancien leader à Tabris, était censée avoir été évacuée. Les éminences grises, dont la mission était d’assurer le commandement de la faction à l’étendard écarlate, avaient emprunté les vortex de téléportation pour rejoindre leurs royaumes, baronnies, duchés et autres territoires dont ils étaient les seigneurs et maîtres. Après la mort du général Helkazard, incapables de s’entendre sur un successeur, les puissants avaient décidé de mettre en place un Conseil de transition. L’argument avancé était l’aspect sécuritaire d’un organisme à plusieurs têtes. Au moindre danger, chacun repartait dans sa contrée natale et il devenait compliqué pour les assassins de décapiter une faction tout entière comme ce fut le cas quelques mois auparavant. Aux yeux de Roxana, cette solution ne tenait pas la route. Les décisions étaient soumises à des débats interminables, les tensions entre les clans composant la Coalition s’attisaient un peu plus chaque jour, et à terme, elle redoutait une guerre civile. 

Un bruit d’éclat de verre brisé sortit l’élémentaliste de sa réflexion. Sans attendre, elle fit un pas vers l’immense porte taillée dans une pierre couleur sang, pareille à un rubis décoré de gravures argentées à l’effigie des huit flux magiques régissant leur monde. Elle posa les mains contre le revêtement translucide et poussa d’un coup sec. Dans un grondement sourd, les deux blocs pivotèrent et laissèrent apparaître une vaste salle creusée dans la roche noire, parcourue par un minerai rouge se déployant comme des veines desquelles émanait une lueur fluctuante silencieuse. Au centre, un trône majestueux surplombait une longue table argentée. Le prestigieux siège, symbole de pouvoir, avait lui aussi été taillé dans la pierre et était serti de cette même étrange composition organique écarlate s'enlaçant tels des tentacules cristallisés. Le mobilier avait été renversé et du sang tachait la moquette en velours sur laquelle jonchaient douze cadavres. Stupéfaite, la joueuse reconnut les membres du Conseil de transition, dont la dernière expression était celle de la haine mêlée à l’horreur. À droite du trône, trois individus étaient encore en vie. L’un d’eux, la robe maculée d’hémoglobine, tenait une hallebarde dans la main droite en affichant un sourire démoniaque. Il faisait front aux deux survivants, sur la défensive.

— Lorth Kordigän, sois maudit ! Comment as-tu pu nous trahir de la sorte ? Après tout ce que nous avons fait pour toi ! s’indigna un guerrier à l’armure de métal noir décorée d’inscriptions nacrées.

— Sans nous, tu n’aurais jamais pu vaincre les autres membres du Conseil ! lui reprocha un archer à la tunique beige par-dessus laquelle étaient fixés des épaulettes, un plastron et des poignets de force en cuir marron foncé.

— Allons... en tant qu’adorateurs du Pacte du Cycle Éternel, vous devriez vous réjouir. Vos âmes vont bientôt rejoindre les flux magiques émanant de la mort. C’est le début d’une nouvelle existence pour vous, susurra d’une voix glaciale le traître, dont le visage aux traits fins malgré son âge avancé, affichait une expression calme et réfléchie.

Ses cheveux bruns descendaient jusqu’à de larges épaulières, au dos desquelles était fixée une cape écarlate en tissu lourd. Il portait une longue robe noire recouverte d’un tabar rouge aux minutieuses décorations brodées de fil doré. Une armature protectrice articulée en métal sombre aux motifs couleur sang recouvrait l’intégralité de ses bras, lui donnant une carrure imposante.

— Comment comptes-tu entériner ton coup d’État, si tu élimines tes propres alliés ? Comment empêcheras-tu l’armée de t’enfermer dans le plus profond des cachots jusqu’à la fin de ta misérable vie, toi qui as fait assassiner les membres du Conseil de transition ? gronda le guerrier sur un ton de défi.

— Ha ha ha ! s’esclaffa Lorth Kordigän. Tu n’as toujours pas saisi ? Mon pauvre Börl... toi aussi, Remürien ! Vous êtes forts et cela m’a été utile, c’est indéniable. Mais le plus grand des atouts a été sans conteste votre absence de clairvoyance. Je n’ai eu aucun mal à vous convaincre de me servir. Je vous ai manipulés du début à la fin et c’est précisément pour cette raison que je dois me débarrasser de vous. Si j’ai pu vous pousser à m’accompagner dans ce massacre, alors un autre pourrait réitérer en vous amenant à vous retourner contre moi.

— Tu t’es bien joué de nous ! tonna l’archer. Ta parole ne vaut rien ! Nous avons commis des actes atroces dans le but de réunifier une Coalition de plus en plus divisée. Nous voulions rétablir un chef unique et nous voyions en toi celui qui nous guiderait vers une hégémonie éternelle. Regarde Fadërth et Argöss, ils sont morts pour toi ! Nous obligeras-tu à nous défendre, et de ce fait, à te mener au trépas ? Après tout ce que nous avons sacrifié ?

— Tu hésites encore à me combattre ? La loyauté coule dans tes veines, c’est admirable ! admit l’homme à la hallebarde ensanglantée. Hélas, ton état d’esprit demeure incompatible avec mes plans. Je compte asseoir mon hégémonie sur une absence totale de confiance. Je connais la science du complot, je sais convaincre, manipuler et trahir... Si je veux m’inscrire dans la durée, je dois rester isolé de celles et ceux susceptibles de menacer mon règne. 

— Tu te surestimes ! s’exclama Börl. Nul ne peut tout contrôler ! Du moins... aucun mortel ! Te prendrais-tu pour une Source ?

— Pour des esprits étriqués comme les vôtres, cela semble irréalisable, j’entends bien, mais vous manquez d’ambition ! rétorqua le mage. Vous restez ancrés dans des schémas ancestraux aujourd’hui dépassés.

— Helkazard n’aurait ja... amorça Remürien.

— Helkazard a été victime de son laxisme, de sa naïveté et surtout, de son incapacité à prendre une décision pourtant cruciale ! l’interrompit Lorth Kordigän d’un ton sec. Il aurait dû prôner la destruction de la technologie sans compromis aucun ! Quel imbécile ! Nous avons déjà suffisamment à faire avec les hérétiques osant puiser dans les flux interdits ! Si j’avais été au pouvoir, j’aurais écrasé l'œuvre des Lucans avant de concentrer l’essentiel de nos forces contre les adeptes du Chaos, du néant, de l’infini et autres flux antagonistes à ceux régissant notre existence ! Aujourd’hui, regardez où nous en sommes... L’Empire a généré une aberration mettant en péril Olydri tout entier ! Cet immonde cobaye dénommé Tabris a échappé à leur contrôle. En libérant Saralzar, il a déchaîné l’apocalypse jusqu’aux portes de Glacesang ! Ce Sansâme abject est parvenu à s’ériger au rang de Source avant de fédérer ses semblables, et je reste persuadé que nous ne faisons qu’entrapercevoir ce que l’avenir nous réserve ! Helkazard est responsable de ces fléaux. Les dégâts sont considérables ! Dans ce monde, seule la magie émanant de la vie et de la mort a sa place. C’est la condition au retour d’un équilibre solide et durable ! Je briserai l’Empire et les néogiciens, j’asservirai l’Ordre, j'offrirai à Lys et Ark’hen une occasion d’entraver la Source de l’infini à jamais et j’écraserai les Sansâmes jusqu’au dernier !

— Laisse-nous t’aider dans cette tâche ! Nous portons en nous les mêmes convictions, implora le guerrier.

— Pour créer, il faut être prêt à détruire... murmura pour lui-même le mage, dont les yeux aux pupilles rouges flamboyaient.

— Pour vous prouver mon estime intacte à votre égard, je vais répondre à votre question initiale, reprit-il à haute voix. Ce coup d’État ne peut plus échouer désormais... J’ai patienté, laissant la Coalition s’enfoncer dans les méandres de la désorganisation. Je savais que les Sansâmes se massaient autour de Saralzar. Mes espions m’ont informé de la naissance d’une nouvelle faction, et malgré cela, je suis resté dans l'ombre. J’ai tu ces événements, pourtant gravissimes, lors de nos réunions. À quoi bon, de toute façon ? Nous autres, membres du soi-disant Conseil de transition, nous serions disputés jour et nuit pour aboutir à un compromis stérile. Tous ces lâches ne pensaient qu’à une chose ! Protéger leur territoire, leurs intérêts, et surtout, leur petite personne ! Partant de ce postulat, j’ai attendu, observé, planifié...

Après un instant pendant lequel il ferma les yeux, il ajouta :

— La Source du chaos a dressé son armée dans le but d’envahir le berceau de la magie, à savoir Glacesang, et plus précisément son palais. Pourquoi, selon vous ?

Devant l’absence de réponse de son auditoire, il laissa s’échapper un léger ricanement méprisant et déclara :

— C’est pourtant évident... Sous nos pieds sommeille un héritage magique sans pareil, accumulé du Premier Âge jusqu’à aujourd’hui. En nous privant de ces secrets, ils peuvent balayer plusieurs millénaires d’évolution et d’enseignement ! Les sortilèges interdits, les combinaisons de flux cataclysmiques et autres découvertes de nos glorieux ancêtres se seraient peu à peu estompés de nos mémoires, avant de sombrer dans les méandres de l’oubli. Ne nous y trompons pas ! Les Sources fondatrices sont des divinités ! Les Phénix et les Ombres sont des anges gardiens à la puissance hors de notre portée, mais nous autres, Olydriens, dès lors que nous parvenons à atteindre un niveau d’excellence dans la manipulation des flux, avons aussi notre rôle à jouer ! Ceux que nous vénérons ne peuvent pas lutter seuls, c’est la raison pour laquelle nous devons aller toujours plus loin dans l’apprentissage de la magie issue du Pacte du Cycle Éternel ! Mes désaccords avec Helkazard étaient profonds, mais je ne peux nier mon admiration sans borne pour son génie dans ce domaine. C’est une chose qu’il avait comprise et cela lui a servi, peut-être trop, d’ailleurs. Les puissants de la Coalition ne pouvaient rien faire contre lui sans risquer de s’exposer à une mort certaine. Nous étions otages de son excellence dans l’art du combat et aujourd’hui, nous voilà victimes de ses erreurs ! Les soldats qui se battent hors de ces murs le savent, même si ce sentiment est peut-être inconscient. Ils avaient beau le craindre, l’admirer, il n’en demeure pas moins qu’à l’heure actuelle, ils en subissent les conséquences. Toutes ces années, je n’ai eu de cesse d’arpenter nos bibliothèques, y compris celles dont l’accès est interdit. J’ai appris, je me suis entraîné et j’ai découvert certains secrets enterrés depuis trop longtemps au cœur de la montagne d’Etermine ! Nous possédons des trésors de puissance... Entre les bonnes mains, cela pourrait changer l’histoire ! 

— Certaines pratiques des flux magiques, même autorisés par le Pacte du Cycle Éternel, ont failli plonger Olydri dans les abysses ! Les Keosamas et les Sources originelles en ont fait les frais avec la Pierre des âges ! Notre héritage ne consiste pas uniquement en une accumulation de sortilèges dévastateurs ! Il fait état des risques, des catastrophes, mais aussi du devoir de garder certains parchemins hors de portée des mortels ! s’alarma Remürien.

— Tu me parles de sagesse ? Ne vois-tu pas que notre monde est devenu fou ? Ne te rends-tu pas compte que la technologie est sur le point d’égaler la magie ? N’as-tu pas conscience du danger que représente l’apparition de la Source de l’infini pour le Pacte du Cycle Éternel ? Ne crains-tu pas la faction du Chaos ? Ne te souviens-tu pas des Arks, du Mal Sombre et de la Source du néant ? Sans ce brin de folie, nous serons balayés ! Nous avons le devoir d’utiliser toutes les armes en notre possession pour servir les Sources fondatrices ! Nous sommes des soldats et notre mission est de rétablir l’équilibre tel qu’il était au Premier Âge, lorsque les Keosamas régnaient en maître ! argua Lorth Kordigän, habité par ses propos.

— Je ne sais que penser de tout cela... hésita l’archer, troublé.

— Le doute... souffla le mage. La plus grande des faiblesses ! Il s’insinue, prend de l’ampleur et vous aveugle. Ma vision de l’avenir est limpide et aujourd’hui, grâce à l’héritage magique de nos glorieux ancêtres, je possède les armes dont j’ai besoin ! Jugez plutôt par vous-mêmes !

Le traître serra sa hallebarde de la main droite. La lame s’embrasa et fut enveloppée dans une aura déchaînée de couleur bleue. Des étincelles se formèrent, dansèrent le long du manche et se transformèrent en éclairs lézardant l’espace, claquant dans des détonations stridentes dont l’écho rebondissait sur les parois jusque dans les couloirs du palais. Roxana, prudente, fit un pas de recul. Elle n’était pas certaine de savoir si cette cinématique pouvait attenter à ses points de vie ou non. Bien entendu, elle avait fait une capture vidéo de l’intégralité de la scène afin de la poster sur le forum de la guilde Roxxor. Ses compagnons devaient voir ça et le plus tôt serait le mieux ! Un nouveau chef de faction allait enfin être intronisé ! Par-dessus le marché, l’élémentaliste du feu était plutôt en accord avec sa vision géopolitique. Il était urgent de rétablir l’organisation interne de la Coalition et l’ambition démesurée de ce PNJ promettait une flopée de quêtes fascinantes. Sans attendre, elle avertit Battos et Decklan via le canal général.

— J’ai trouvé l’issue de l’event ! annonça-t-elle. Retrouvez-moi devant le palais sur-le-champ !

Une puissante détonation retentit jusqu’aux portes de l’édifice. Saphir, Ystos et Heimdäl tournèrent la tête vers l’entrée gardée par les soldats et les joueurs de la faction adverse.

— Il se passe quelque chose ! s’exclama la paladine en apercevant une lueur bleue.

— On dirait bien... confirma le druide. Malheureusement, c’est en dehors de notre périmètre d’intervention.

— Ystos a raison ! La Coalition nous tolère uniquement parce qu’ils sont débordés, mais si on approche de leur quartier général, ils se rueront sur nous dans l’instant. Nous avons beau avoir dépêché près de deux-cents joueurs de l’Empire sur place, nous ne pourrions pas résister à deux adversaires en même temps ! surenchérit le chef de la guilde Justice. Mais je dois bien avouer que la curiosité me pousserait presque à prendre le risque... 

— Regardez ! s’écria un joueur en pointant du doigt l’entrée du palais.

Un PNJ venait de sortir. Il s’avançait sur le parvis. À ses côtés se tenait Roxana, aussitôt rejointe par Battos et Decklan. Sans mot dire, le mystérieux mage à l’équipement taché de sang leva une main au ciel et une colonne de lumière rougeoyante déchira les ténèbres avant de se poser sur la cité tout entière. Les Sansâmes poussèrent des hurlements de douleur et se recroquevillèrent sur eux-mêmes. Ils semblaient souffrir le martyre. L’occasion était inespérée ! Sans attendre, les soldats se précipitèrent sur les envahisseurs, les consumant à l’aide de leurs pouvoirs et les terrassant de leurs armes tranchantes ou contondantes. Les joueurs les imitèrent. Les afflux ininterrompus d’ennemis par vagues successives avaient cessé, comme s’il leur était devenu impossible de pénétrer cet étrange rideau silencieux éblouissant. Ceux piégés à l’intérieur, affaiblis, étaient massacrés jusqu’au dernier.

— La bataille est gagnée ! s’écria Heimdäl. Mon interface indique que la quête confiée par Pironess est accomplie.

— Maintenant, il faut battre en retraite ! Si on est toujours là une fois qu’ils en auront terminé avec l’assaut de la quatrième faction, ils essaieront de nous faire prisonniers, fit remarquer Ystos.

— Entendu ! firent ses compagnons avant d’appeler leur monture volante.

L’ordre fut relayé au sein du raid et tous les partisans de l’Empire sans exception prirent la fuite par la voie des airs. En quelques secondes, ils disparurent à dos de griffons, d’hippogriffes, de dragons, hiboux et autres léviathans ailés, dans les cieux voilés par l’ombre de la planète Arturis.

Une dizaine de minutes seulement suffirent aux survivants de la bataille pour vaincre les ultimes Sansâmes. Une fois les incendies maîtrisés par les élémentalistes affiliés à l’eau et le calme revenu, les joueurs se massèrent sur la grande place située à l’entrée du monumental palais creusé dans la montagne d’Etermine.

— Finalisons cet event, proposa Decklan à l’attention des deux autres éminences de la guilde Roxxor.

Roxana acquiesça d’un mouvement de tête et s’avança vers le PNJ. Lorsque la joueuse franchit la zone d’action, la cinématique s’activa automatiquement.

— Peuple de la Coalition ! déclara le mage aux cheveux d’un noir intense flottant au vent. Pour celles et ceux qui ne me connaîtraient pas, je suis Lorth Kordigän...

L’orateur, dont le visage laissait supposer qu’il avoisinait les cinquante ans, resta un moment sans rien dire, balayant la foule de ses yeux écarlates. Un silence à la fois craintif et fasciné s’installa dans une atmosphère pesante malgré la victoire acquise.

— Je suis le seul rescapé du Conseil de transition, lâchement attaqué par un raid de l’Empire ! mentit le traître.

Une clameur s’éleva. Certains hurlaient leur colère, d’autres leur effroi ou leur indignation.

— Ces scélérats ont profité de la bataille pour s’introduire dans le palais et assassiner vos seigneurs, vos rois, vos comtes, ducs et les puissants protecteurs ayant juré allégeance à la Coalition ! Contrairement aux apparences, ils ne sont pas venus nous prêter main-forte, non... bien au contraire ! Ils se sont glissés jusque dans nos maisons pour mieux nous piller, nous voler et nous égorger ! Ne vous y trompez pas et abandonnez toute forme de reconnaissance à leur égard ! La vengeance est le seul sentiment qui doit nous habiter ! Nos espions détermineront si les hommes de Keynn Lucans ont simplement profité d’une opportunité pour nous frapper en plein cœur, ou s’ils sont allés jusqu’à s’allier avec la faction du Chaos ! Tous les doutes sont permis, quand on voit de quoi ils sont capables !

— Mort à l’Empire ! beugla un soldat, révolté.

— COALITION ! tonna un joueur.

— DESTRUCTIOOOOOON ! crièrent les autres d’une seule voix.

— Vous avez raison ! L’heure de la destruction est venue ! approuva Lorth Kordigän en affichant un sourire démoniaque. Nous allons écraser les Sansâmes pour avoir osé violer le Pacte du Cycle Éternel et piller notre capitale ! Nous allons éradiquer la technologie, à l’origine de tous les maux de notre monde ! Nous allons rétablir une paix durable, basée sur un équilibre inébranlable !

— OUAIIIIIIIIIIS ! clama l’oratoire, survolté.

— Je me pose en garant de l’héritage de nos glorieux ancêtres, ceux-là mêmes qui m’ont prêté la force d’ériger cette barrière permanente autour de Glacesang ! Désormais, les hérétiques puisant dans les flux prohibés ayant l’audace de pénétrer le berceau de la magie se verront profondément affaiblis et seront aussitôt châtiés de notre main implacable ! Nous possédions une telle puissance et au nom de principes dépassés, nous avons préféré la laisser enfouie dans les méandres de l’oubli. C’est inacceptable ! Au nom de quoi devrions-nous amputer notre magie de ses incantations les plus éminentes ? Qui sont ces soi-disant sages, pour entraver notre savoir, pendant que la technologie développe cette aberration appelée « génétique » ? Sous mon règne, les sorts interdits ne le seront plus ! Je lèverai les restrictions pour notre protection ! Nous servirons les Sources fondatrices mieux que jamais et nous mettrons fin à plusieurs générations de laxisme ! Gloire à Lys ! Gloire à Ark’hen ! Gloire au Pacte du Cycle Éternel !

— GLOIRE À LORTH KORDIGÄN ! répondirent à l’unisson les milliers de joueurs et PNJ, civils et militaires venus assister au discours du mage.

De leur côté, les généraux d’Amaras semblaient ravis par la tournure prise par les événements.

— Notre nouveau chef de faction est redoutable... murmura Roxana à l’attention de ses compagnons. On lui donnerait le Bon Dieu sans confession, alors qu’il n’y a rien de vrai dans ce qu’il vient de raconter.

— Qu’est-ce qui te fait dire ça ? demanda Battos, intrigué.

— Vous verrez la vidéo, je suis en train de l’encoder. Ensuite, je la chargerai sur le forum privé, signifia l’élémentaliste affiliée au feu. En tout cas, il sait maquiller la vérité pour mieux manipuler les gens. L’avenir géopolitique d’Olydri promet d’être fascinant, vivement les nouvelles quêtes...
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NIVEAU 2

- Les pensées d’Arthéon -
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En vingt-trois années de vie, jamais je n’avais ressenti un tel sentiment de rage ! Qu’est-ce qui avait déclenché ça chez moi ? Comment avais-je pu en arriver là ? Était-ce la lassitude d'entendre Gaea et Omega Zell se disputer du matin au soir ? Ces deux-là se moquaient éperdument de la notion d’esprit d’équipe que je m’évertuais à leur inculquer ! Qu’est-ce que j’en avais bouffé des aspirines, à cause d’eux ! Mon pharmacien était ravi de voir une bonne partie de mon argent de poche finir au fond de son tiroir-caisse...

Était-ce Sparadrap et son naturel à la fois agaçant et attachant ? Ah, celui-là ne manquait pas d’énergie. Si seulement il ne l’avait pas retournée contre nous tout ce temps... Combien d’ennemis avait-il soignés par mégarde, faisant pencher la balance du mauvais côté à nos dépens ? Combien de pièges, pourtant gros comme le nez au milieu de la figure, avait-il déclenchés au moment où on s’y attendait le moins ? Combien de joueurs de la Coalition ou de l’Ordre avait-il essayé de recruter ? La plupart du temps, ils pensaient qu’il s’agissait d’une forme de provocation et nous étions bons pour un aller direct au cimetière ! Tous nos crédits finissaient inéluctablement dans la besace d’Ardacos le marchand. Nous n’avions pas le choix si nous voulions réparer nos équipements et continuer à avancer malgré tout. Ça nous avait mis dans l’embarras un paquet de fois ! Tous ces donjons échoués à cause de sa curiosité, de sa maladresse ou de son incapacité chronique à se concentrer plus de cinq minutes d’affilée...

Et Ivy... parlons-en ! Un sacré phénomène celle-là aussi. Narcoleptique et je-m’en-foutiste en toutes circonstances ! Prête au combat et une fraction de seconde plus tard, étalée par terre en train de pioncer ! Un vrai pilier sur lequel on pouvait compter... Je l’aimais bien, mais j’aurais préféré recruter quelqu’un de normal pour une fois. Quelqu’un sur qui je pouvais me reposer sans avoir à calculer la part d’imprévisibilité et ses conséquences en cascade déferlant sur nous chaque jour ! Non, mais franchement... je m’étonnais de ne pas encore avoir d’ulcère avec tout ce stress accumulé !

Et Couette, j’allais l’oublier... Il faut dire qu’il y avait de quoi ! Elle était spécialisée dans l’absence de ponctualité et ceci, sans nous avertir au préalable. Aaaaah ! On en avait perdu des heures à l’attendre, bloqués faute de groupe complet pour amorcer telle instance ou telle quête ! Cette cervelle d’oiseau n’était pas au courant que nous étions au vingt-et-unième siècle ? Ce n’étaient pourtant pas les moyens de communication qui manquaient ! Un mail, un texto ou un coup de téléphone, ce n’était pas le bout du monde, nom de nom !

Tous ces efforts et toute cette énergie, pour quel résultat ? Comme il l’avait toujours clamé haut et fort, Omega Zell, en atteignant le niveau cent, avait fini par rejoindre la guilde Justice, sans même se retourner. En sentant le vent tourner, Gaea nous avait trahis et pas qu’un peu ! Après avoir passé son temps à nous manipuler et à piller le coffre de guilde, cette peste ne s’était pas gênée pour changer de camp en devenant partisane de la Coalition ! À l’heure actuelle, cette harpie vénale jusqu’au cou ne devait certainement plus se souvenir de moi. Après tout, je ne représentais plus aucun intérêt à ses yeux, vu que j’étais fauché... la faute à qui ? Quoique depuis que j’avais pris mes distances avec la guilde Noob, mes finances commençaient à ressembler à quelque chose. « Guilde Noob », disais-je ? Au temps pour moi... Elle n’existait plus depuis déjà une semaine. Je l’avais dissoute lorsque j’avais laissé ma rage et ma frustration exploser en plein milieu de la bataille de Glacesang. Ma phobie des maîtres du jeu avait même temporairement été balayée par cet état second. À ma grande surprise, je n’avais eu aucun mal à appeler Judge Dead, le pire d’entre eux ! Ce dernier ne s’était pas fait prier pour détruire, à ma demande, ce que j’avais passé tant d’années à construire. L’édifice était bancal et ses finitions toutes relatives, mais comment pouvais-je faire, après tout ? On ne bâtissait rien de solide sur du sable... À quoi m’attendais-je ? Certes, c’étaient mes amis, mais des amis, ça ne se comportait pas de la sorte ! Ils ne me rendaient pas le dixième de ce que je leur apportais ! Ils ne m’écoutaient pas ! Ils ne me soutenaient pas ! Ils me laissaient porter ce lourd fardeau et au lieu de m’épauler, ils me marchaient dessus ! Ce que je ressentais à leur égard n’était plus réciproque, voilà tout !

Était-il raisonnable de me payer le luxe de douter ? Avais-je pris la décision qu'il fallait ? Mon côté bonne poire aurait eu tendance à dire non. OK ! Pourquoi pas... et si c’était une erreur ? Dans ce cas, voyons ce que ces soi-disant amis m’avaient apporté depuis que j’avais croisé leur route. Des migraines, des engueulades, des déprimes chroniques, une prise de poids à cause des heures supplémentaires passées devant mon ordinateur pour réparer leurs bêtises, une peau blafarde, voire carrément livide, et dernièrement, un échec scolaire si prononcé que ma mère m’avait envoyé en enfer ! Un internat peuplé de gens désagréables et hautains venus d’un monde n’étant pas le mien et auquel je n’aspirais aucunement !

J’étais encore jeune, je le savais, mais quitte à rester cloîtré chez soi pour mener une vie virtuelle particulièrement chronophage, ne valait-il pas mieux que ce soit pour obtenir un semblant de plaisir ? De satisfaction ? De passion ? Jouer au papa poule, très peu pour moi ! Quel imbécile j’avais été d’accepter le poste de chef de guilde au départ de Maître Zen... Si encore, cela avait donné des résultats, mais même pas ! Nous avions atteint le niveau cent en trois ans et demi, là où pour d’autres, c’était l’affaire de quelques semaines ! Rien que ce constat attisait la rage qui rongeait mon ventre depuis que... qu’elle... qu’elle m’avait quitté. Aaaaah... Kary... Celle qui aurait pu changer ma vie pour toujours ! D’ailleurs, pouvait-on affirmer qu’elle m’avait plaqué ? Nous n’étions pas ensemble, après tout. Lorsque j’ai rencontré cette joueuse de l’Ordre, j’étais aussitôt tombé amoureux, mais manifestement, j’étais le seul ! Pourtant, sa voix suave, ses petites attentions, ses mots doux et ce sobriquet qui me faisait rougir... Arthy... Aaaaah là là... Pourquoi ça n’avait pas fonctionné entre nous ? Cette fille était tout ce qu’il me fallait ! Tout ce dont j’avais toujours rêvé ! Elle était addict à Horizon 2.3, elle ne m’aurait donc pas jugé pour ça. En plus, elle était passionnée par le background d’Olydri, tout comme je l’étais ! Ensemble, nous étions tombés sur une quête secrète si rare, que la communauté tout entière pensait qu’il s’agissait d’une rumeur sans fondement lancée sur d’obscurs forums tenus par des internautes peu scrupuleux en termes de sources d’information. Nous avions enquêté des jours durant et en fin de compte, grâce à elle, j’avais mis la main sur l’épée légendaire Sourcelame ! J’étais tellement dingue de Kary, que j’étais prêt à lui offrir ce précieux artéfact unique en Olydri... Spectre, Fantöm, la guilde Justice, la guilde Roxxor, ils étaient tous en extase devant notre trouvaille inestimable ! En temps normal, j’aurais exulté, rédigé des articles sur divers blogs, voire pour Avatar Magazine, mais je n’en fis rien... Je ne pensais qu’à une chose ! Officialiser ma relation avec celle que j’aimais. Oh, une amourette à distance entretenue par des discussions par micros interposés aurait suffi à me combler. À la limite, entendre sa voix et continuer à voir son avatar dans le jeu, c’était tout ce que je demandais. Le monde réel présentait bien des surprises et j’avais toujours peur d’être déçu... Peut-être était-ce pitoyable ? Peut-être pas ? Cela n’avait plus d’importance à présent. Kary m’avait craché son indifférence à la figure ! Elle jouait un rôle, elle n’était pas sincère ! Elle n’en avait rien à faire de moi et de mes sentiments d’adolescent attardé ! Dès que notre aventure commune a pris fin, elle s’était désintéressée de moi avec une facilité déconcertante... Était-ce là tout ce que je représentais pour elle ? Un avatar ayant à peine plus d’importance qu’un PNJ qu’on pouvait laisser sur place une fois la quête terminée ?

Pourquoi ? Pourquoi personne ne me rendait ce que je lui apportais ? Pourquoi est-ce qu’à chaque fois que j’abaissais mes défenses, on en profitait pour me frapper en plein cœur ? Pourquoi n’avais-je pas le droit d’être heureux dans ce maudit jeu ? Le monde réel avait maintes fois prouvé son incapacité à m’épanouir, c’était pourquoi j’avais abandonné cette option depuis longtemps. Les brimades, les coups tordus, les incompréhensions, les jugements impitoyables... tout ça était trop oppressant ! Dans les MMORPG, je pensais devenir quelqu’un de normal avec un avatar soigneusement choisi, se fondant dans la masse. Une existence maîtrisée et non plus subie ! C’était un nouveau départ et ça avait plutôt bien commencé. J’étais même entré dans la guilde Justice ! Puis j’avais dérapé... Ah là là... si seulement je n’avais pas acheté de crédits pirates sur www.farmerchinois.com ! Si seulement mon premier avatar n’avait pas été banni à vie par ces maudits maîtres du jeu ! Si seulement je n’avais jamais rencontré Maître Zen, Sparadrap, Omega Zell, Gaea, Ivy, Couette... Si seulement j’avais fait partie de ces joueurs qui se moquaient de la guilde Noob au lieu d’en devenir le responsable ! 

Kary m’avait donné l’illusion d’une joie retrouvée. Pendant quelques semaines, j’avais été comblé, j’avais entraperçu mon monde idéal, puis on me l’avait arraché. Quand quelqu’un était au fond du trou, il était dangereux de lui faire entrevoir de faux espoirs. Sur moi en tout cas, les effets étaient catastrophiques ! J’éprouvais un sentiment de rage et d’injustice ! Je m’étais remis de beaucoup de choses, mais cette fois, je ne remonterais pas la pente...

Désormais, tout était devenu très clair. Puisque je n’étais pas fait pour être heureux, j’allais puiser ma force dans la colère et la rancœur ! Avec elles au moins, je savais à quoi m’en tenir ! J’avais fait le choix de m’enfermer dans la solitude. Elle seule me tendait les bras, après tout... Ma première décision avait été de briser tous les liens m’enchaînant à mon passé, se résumant en une succession d’échecs, de trahisons et de déceptions. Sparadrap avait bien tenté de me retenir, il m’avait même fait douter, mais le mal était trop profondément ancré en moi. Était-ce de l’obstination ? De la fierté ? Ou un besoin vital de changement radical pour...

— Olydrien... susurra soudain une voix.

Je sortis de ces pensées maintes fois ressassées et je me concentrai à nouveau sur le jeu. Reprenant le contrôle de mon avatar, je fis pivoter ce dernier en bougeant la caméra virtuelle dans tous les sens pour avoir un contact visuel avec celui qui venait de m’interpeller. J’avais beau chercher, je ne parvenais pas à le localiser.

— Qui va là ? criai-je sur un ton de défi, prêt à en découdre.

Je n’étais pas d’humeur à tolérer une énième tentative de me « ramener à la raison ». Tous ces égoïstes n’attendaient qu’une chose ! Que je redevienne leur obligé, prompt à réparer leurs erreurs, à assumer leurs actes à leur place et à trimer dans l’ombre pour leur permettre d’avancer dans le jeu ! Ils pouvaient toujours rêver !

— Aide-moi... reprit le souffle plaintif.

— Bon sang ! Si je trouve le petit malin qui s’amuse à se moquer de moi, je jure qu’il va passer un sale quart d’heure ! tonnai-je, plus menaçant.

La forêt de Kroquebranche n’était-elle pas censée être une zone déserte ? Avais-je si peu de chance pour qu’un joueur me connaissant ait croisé ma route pour me rendre chèvre ?

— Ma puissance actuelle n’est que l’ombre de celle qu’elle fut jadis, guerrier. Toi seul peux la restaurer, insista la voix en faiblissant progressivement. Prête-moi ta force, suis mes conseils. Va là où nul autre être vivant n’a jamais osé pénétrer et alors, je te récompenserai. Ensemble, nous deviendrons invincibles...

Mon regard se porta sur la lame de mon arme, dont une lueur évanescente s'intensifiait au rythme des murmures. Soudain, je compris ! Je n’avais pas affaire à un individu, ni même à un PNJ, non, c’était autre chose ! L’entité s'adressant à moi était Sourcelame, l’épée légendaire dont j’étais le seul et unique possesseur...
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NIVEAU 3

- La nouvelle guilde Noob -
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Le soleil rouge d’Olydri annonçait le crépuscule d’une journée interminable pour Sparadrap, épuisé physiquement et moralement. Son équipement avait évolué depuis son passage au niveau cent. Sa tunique bleue, son pantalon ample noir et sa volumineuse cape grise laissaient apparaître des teintes similaires aux anciennes. Néanmoins, au fil de ses aventures, il avait fait l’acquisition d’une armure de cuir. Cette dernière lui conférait une carrure plus imposante qu’auparavant. Son bandeau, dont il était très fier, était marron serti de pièces de métal avec un symbole azuré au centre, dont la forme faisait penser à une chauve-souris. Le tout lui donnait des airs de chouette éberluée. Pour ne pas cacher cette magnifique pièce remportée dans le donjon du chaos sous son épaisse tignasse, le joueur s’était rendu chez Ardacoiffe, un cousin d’Ardacos, pour s’offrir une nouvelle coupe de cheveux plus courte que l’ancienne. 

Dans un profond soupir et sans réelle conviction, il tendit un parchemin à un passant et demanda d’une voix suppliante :

— Salut ! Dis, tu ne voudrais pas signer mon papier ? Il manque plus qu’un joueur pour reconstituer ma guilde...

Le guerrier se déplaçant à dos de tigre au pelage vert zébré de jaune tira ses rennes d’un coup sec, sommant sa monture terrestre de s’arrêter. L’animal poussa un grognement rauque et obéit. L’homme, une véritable montagne de muscles, était blond avec une coupe au bol un peu démodée. Il était vêtu d’un slip en fourrure rouge assorti à ses bottes et d’un harnais argenté serti d’une croix écarlate au niveau de son torse, au dos duquel était fixée une épée. Il le regarda un instant, lut le document, et répondit, visiblement navré :

— Désolé petit, mais je fais déjà partie des « Maîtres de l’univers ». C’est une guilde spécialisée dans les combats en arène, tu connais ?

— Non... soupira Sparadrap avec un air découragé, comme s’il s’y attendait.

Le pauvre n’avait plus le cœur à insister.

— Bon, bah à la revoyure ! fit l’inconnu bodybuildé avant de repartir au galop.

— Laisse béton, t’auras pas ton quatrième et dernier membre aujourd’hui, fit une voix familière derrière lui.

— Re Ivy, la salua le prêtre, éteint.

— Tu devrais aller pioncer. T’as l’air crevé, s’inquiéta la néogicienne.

— Je sais, mais l’autre m’a dit que son offre ne tenait que jusqu’à ce soir. Il s’est inscrit sur la Charte fondatrice de la nouvelle guilde Noob uniquement pour me dépanner le temps qu’on formalise la procédure, mais il ne veut pas se joindre à nous pour de bon ! expliqua le joueur.

— T’inquiète la mouette ! Couette va bien finir par se reconnecter et puis tu peux compter sur moi. J’ai signé et je ne te ferai pas faux bond, le rassura la jeune fille blonde aux pupilles argentés, dont les cheveux aux teintes ambrées descendaient jusqu’aux épaules.

Elle portait sur le haut du crâne une paire de lunettes psychédélique, très prisées par la classe néogicienne, adepte de la technologie. Elle était vêtue d’un pantalon et d’une chemise bouffants noirs, cette dernière étant structurée par un corset marron aux attaches dorées et aux broderies aussi minutieuses que complexes. Ses bottes en cuir étaient assorties à son set d’armure, le tout lui donnant un air élégant et raffiné tranchant avec son attitude endormie et nonchalante.

— Peut-être, mais ça ne réglera pas le problème. Si celui de tout à l’heure se désiste, il nous manquera toujours quelqu’un, même avec Couette et toi. Il faut être minimum quatre pour créer une guilde et malgré tous mes efforts, personne ne veut nous aider... s’indigna Sparadrap.

— Avec moi, le compte est bon ! s’exclama soudain une voix que tout le monde ici présent connaissait parfaitement.

— Gaea ! s’écria le prêtre, dont il ne savait plus vraiment s’il fallait se méfier ou au contraire, se réjouir.

— Non... Gaëa, avec un tréma au-dessus du e, pour être précise, répondit la joueuse.

Elle avait connecté son deuxième personnage, une archère de niveau soixante-trois. Cet avatar avait les cheveux blonds mi-longs, les pointes de ses mèches encadrant le bas des joues de son visage rond et espiègle. Elle portait une chemise en lin ainsi que des bottes de couleur noire, un pantalon gris foncé et un plastron en cuir souple marron. Dans son dos étaient fixés un arc et un carquois rempli de flèches de teintes différentes déterminant les effets magiques de chacune.

Soudain, une détonation retentit et une salve d’énergie dorée fusa à quelques centimètres de la tête de Gaëa, laquelle, surprise par cette attaque, se figea.

— Retourne d’où tu viens avant que je me fâche ! menaça Ivy, dont l’arme à feu équipée de plusieurs canons rotatifs était encore fumante.

— Et pourquoi ça ? insista l’archère sans se dégonfler.

Tant que le mode « duel » n’était pas activé, elle ne risquait rien. 

— Parce que tu as largement contribué à détruire notre guilde, donc je ne vois pas l’intérêt de te laisser intégrer celle qui va lui succéder, expliqua la néogicienne.

— Aux dernières nouvelles, c’est Arthéon qui a pété un câble, pas moi ! C’est lui qui l’a dissoute, je n’y suis pour rien ! se défendit la joueuse, indignée.

— Pour rien ? répéta Ivy, ironique. Je vais te rafraîchir la mémoire ! Tu t’es retournée contre nous du jour au lendemain. Tu as quitté la guilde Noob et tu as rallié la Coalition ! Qu’est-ce que tu as à répondre à ça ?

— Le curseur au-dessus de ma tête est jaune, pas rouge ! Ce reroll était aussi dans la guilde Noob et n’a jamais cessé de faire partie de la bande, il ne faut pas tout mettre dans le même panier !

— Ouais... ouais... C’est ça, prends-nous pour des truffes ! Je parle de ton personnage principal ! Tu sais, ton invocatrice !

— Oh, elle, c’est différent... éluda Gaëa.

— En quoi ? Dans les deux cas, c’est toi qui es devant ton ordinateur, avec ton mauvais esprit, ta perfidie, ta roublardise, tes mensonges, tes trahisons, tes faux-semblants, tes manipulations, tes crédits dérobés à tour de bras, tes...

— Oui, bon ça va ! J’ai compris ! l’interrompit l’archère, vexée par cette liste de superlatifs insultants arrivant sur le tapis de manière un peu trop limpide à son goût.

Sans attendre, elle reprit :

— On va remettre les choses dans leur contexte ! Tout d’abord, lorsque j’ai pris cette décision, je me suis retrouvée officier principal par la force des choses. J’avais la responsabilité de la guilde sur le dos, pendant qu’Arthéon gazouillait avec sa dulcinée, vous savez, celle de l’Ordre...

— La vilaine Kary ! compléta Sparadrap, dont la rancœur à son égard semblait manifeste.

À ses yeux, c’était elle qui avait tout déclenché.

— Oui voilà, Kary... bref ! Cela faisait plusieurs semaines qu’on était livrés à nous-mêmes et franchement, ça commençait à devenir lourd. Vous comme moi avons pu constater à quel point Omega Zell était imbuvable ! Sans l’autorité d’Arthéon, ce sale macho misogyne n’avait plus aucune entrave ! On passait notre temps à essuyer des remarques désobligeantes ! Alors vous, je ne sais pas, mais moi, j’ai refusé de me laisser faire ! Si toutes les filles acceptaient ça, on ferait un bond de plusieurs centaines d’années en arrière. Dans son monde idéal, je vous rappelle que les jeux vidéo sont réservés exclusivement aux hommes ! Donc, je me suis défendue comme j’ai pu, on s’est un peu disputés et...

— Un peu ? releva la néogicienne, perplexe.

— Beaucoup... rectifia Gaëa. Je l’admets, les conditions n’étaient pas optimales pour avancer dans le jeu. Mais pour une fois qu’on m’avait confié un peu de pouvoir, et ceci de manière légitime, c’était l’occasion ou jamais de faire plier l’autre beauf !

— Une belle réussite... ironisa Ivy. Il a définitivement tourné les talons pour rejoindre la guilde Justice.

— Alors ça, ce n’était pas prévu ! Sur le papier, il n’avait aucune chance de rallier leurs rangs ! s’exclama la joueuse au carquois. Je comptais sur un cuisant échec au moment de son entretien avec Saphir pour le voir revenir en rampant. Comment imaginer une seule seconde que Fantöm puisse le pistonner à ce point ? Je sais qu’il a une dette envers nous, mais leur directrice des ressources humaines n’est pas du genre à se laisser endormir, même par un Guerrier du Crépuscule sur le retour...
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